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Les femmes modernes et la solitude (seule, à deux, en société…) 
 

Comment se dégager du regard des autres? Sommes-nous tiraillés entre les plaisirs 
et les tabous ? Notre esprit est confiné entre ce que l’on veut, ce que l’on croit être, 
ce que l’on est et ce que la société nous impose.  
 

 
    

LLLL’intention 
« « La part' de l'autre » tend  à mettre  en avant les émotions, les sentiments et le ressenti  des 
femmes.  Cette âme affective, qui libérée de tant d’emprisonnements culturels est aujourd’hui 
indépendante. 
Il  y a quelques années, elle n’était réduite qu’à une fonction physiologique de reproduction. 
Depuis, son indépendance lui donne la liberté d’expression, de ses désirs sexuels, de ses envies, 
de ses besoins ;  elle dispose  de son corps et de sa fécondité. Elle aime être écoutée, séduite, 
désirée… 
Elle est guidée vers l’homme ou la femme qui pourrait mettre en exergue tout ce qu’elle est, dans 
ses côtés féminins et masculins. Pour que ses différentes facettes soient promues au respect,  
l’attention  et  l’écoute de l'autre. Elle recherche dans l’amour et dans la relation à l’autre  une 
unité, et non  une égalité. »                                      
          Sabine Samba 

SSSSynopsis 
Deux femmes en quête d’identité et de rencontre amoureuse emménagent ensemble.  Du féminin 
au masculin, du passé au présent, seules ou à deux, entre malentendus et copinage, elles 
interrogent leur solitude. La parole, les silences, la musique et  la vidéo participent à générer un 
espace de rencontre. Quelle en sera l’issue ? 

 
Un univers onirique, plastique, aux références psychanalytiques. 



LLLL’apport de l’autre 
  
Chacune des interprètes apporte une technique chorégraphique spécifique : le tango argentin ( 
Maria Filali) et la danse hip hop ( Sabine Samba). Un subtil mariage de sensualité et de 
gestuelles brutes , pour danser l’histoire de ces deux personnages …de la complicité à la 
confrontation, de la tendresse à la manipulation… 
En plus de leurs pratiques respectives, les interprètes vont puiser leur danse dans d’autres 
expressions chorégraphiques ( contemporaine, modern jazz…). Un mélange des genres qui vient 
illustrer le tourbillon émotionnel dans lequel les protagonistes sont prises. Et dans lequel elles 
amènent le spectateur, qui voyage au cœur de leurs passions , leurs interrogations, leur 
imaginaire. 
 
Ce duo est également une rencontre entre danse et théâtre. Communication verbale et langage du 
corps se répondent ; et c’est dans cette complémentarité que l’histoire prend sens. Le mouvement 
raconte ce que les mots ne suffisent pas à exprimer, la parole évite les malentendus que le geste 
peut créer. 
Le jeu de questions/ réponses entre danse et théâtre permet une totale immersion à la fois dans 
cette relation humaine et dans l’intimité de chacune de ces femmes. On y comprend leur lien, 
leur rapport aux autres et aux hommes, leur quotidien. On y lit également leurs tourments et leurs 
tortures personnelles. 
 
Ce passage de la vie sociale à l’intime est renforcé par la vidéo et la scénographie, qui permettent 
de se promener dans ces deux espaces. Entre ce que l’Humain donne à voir aux autres et ce qu’il 
est réellement. De l’avouable à l’indicible, de la réalité aux fantasmes, tout est mis en œuvre 
pour permettre aux protagonistes de se dévoiler au spectateur. 
 
« La part’ de l’autre » est ainsi le fruit d’une écriture artistique originale, à la croisée des genres. 
Un  dialogue entre différentes expressions artistiques, parfois malicieux, parfois grave. Il étonne, 
amuse, bouleverse. Avec, toujours, cette note d’humour résolument inscrite dans le travail de la 
compagnie GestueLLe. 
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LLLLa chorégraphe 
 

 
Sabine  SAMBA, atypique, insaisissable 

 
 
            Sabine  SAMBA  est  de  ces  interprètes  rares  qui  ont  su  affirmer  un  engagement  
sans  faille  pour  une  danse  d’expression  urbaine  en  ébullition, création  depuis  les  années  
90, tout  en  s’acharnant  à  s’imprégner  d’autres  cultures  du  mouvement  aussi  diverses  que  
la  salsa, le  jazz, la  modern dance  et  différentes  approches  de  l’expression  contemporaine. 
 
          Révélée  par  la  scène  hip-hop, elle  s’évertue  à  en  être  l’un  des  témoins  féminin  
privilégié. L’aventure  initiatique  qui  emmène  les  danseurs  hip-hop  de  la  rue  à  la  scène. 
Elle  participe  avec  ses  collaborations  avec  des  collectifs  de  danseur, puis  les  compagnies  
« Révolution »  et  « Hors  Série »  et  plus  récemment  en  signant  ses  propres  chorégraphies. 
 
             Adepte  de  l’ouverture  à  d’autres  styles  de  danse, là  où  d’autres  se  dispersent  et  
se  perdent, elle  trouve  dans  ces  rencontres, sa  force  et  l’accès  à  un  langage  qui  lui  est  
propre. 
 
            Sabine  s’invente, au-delà  des  critères  de  genre, sa  matière  de  danse. Elle  
s’épanouit  dans  un  métissage  gestuel  où  l’énergie, l’émotion  et  l’invention  dépassent  le  
champs  de  la  culture  hip-hop. Son  travail  se  réunit  de  réflexions  aux  échos,une touche  
grave  mais  toujours  teintée  d’humour  sur  la  place  des  interprètes  féminins  et  pose  en  
miroir  des  questions  sur  la  représentation  des  relations  homme/  femme. 
 
            Sa  présence  d’interprète  et  sa  recherche  chorégraphique  s’affranchissent  de  code  
gestuel  pour  s’ouvrir  à  la  parole, à  la  théâtralité. C’est  une  aspiration  à  un  langage  
gestuel  contemporain  propre  à  témoigner  de  sa  propre  présence  au  monde. 

 
 

Alain Gonotey 
 



 « LLLLa part’ de l’autre »dans la presse… 
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La Part’ de l’Autre au Glob 
Une partie « stromboscopique » 

Jusqu’au 8 avril prochain, Sabine Samba, avec la compagnie GestuELLE, nous invite à 
découvrir sa toute nouvelle création La Part’ de l’Autre, au Glob Théâtre. Une 
immersion d’une cinquantaine de minutes dans une partie de vie de ces femmes, d’elles, 
qui pourraient être toi, moi probablement.  
 
 Deux phares nous aveuglent. Les lumières crépitent. L’aventure commune commence 
ici. C’est parti !  
Deux femmes aménagent ensemble. Une colocation féminine qui, dès le départ, est 
ponctuée, parsemée d’interrogations et de doutes. A peine installées, elles se demandent 
si elles vont réellement rester ensemble. Comment faire si l’âme sœur pointe le bout de 
son tarin ? D’ailleurs, viendra-t-il un jour ?  
Au fil du déballage, resté inachevé tout au long de la pièce, elles sont en proie à des 
regards croisés, des déséquilibres hasardeux. Elles sont tiraillées entre des ressentis, des 
émois divergents qui émergent pourtant de façon simultanée. Elles sont à deux, et 
pourtant si seules. Elles se parlent, mais ne s’entendent pas. C’est drôle, risible, criant de 
vérité et pourtant si triste à la fois. Ce jeu de questions/réponses (inaudibles), du « je 
t’aime, moi non plus » permet une plongée tourbillonnante dans cette étrange relation 
et dans l’intimité de chacune. L’une se rappelle de ses souvenirs d’enfance, amers et 
douloureux. L’autre ne semble attirer que par des hommes pitoyables, maladroits, qui 
chelinguent, à trois kilomètres, l’homme à bout de souffle et d’inspiration. Chacune a ses 
fêlures, ses brisures, elles les connaissent par cœur, chacune d’elle s’en lassent.  
Entre danse, hip-hop, tango, théâtre vidéo, un dialogue sourd, stérile, comique 
s’installe. Les mouvements du corps, les soubresauts rythmiques, les projections 
saccadées nous permettent de se promener à toute vitesse dans ces deux espaces 
communs et pourtant bien scindés : l’espace de ce que l’on veut bien laisser entrevoir et 
ce qui nous constitue réellement.  
Dans cette colocation cadencée et fluctuante, on s’amuse, on rigole, on se bouscule avec 
une aisance surprenante qui fait rire jaune. Avec toujours cette note d’humour qui fait 
partie intégrante du travail de Sabine Samba.  
Cette mouvance est largement retranscrite dans la pluralité des genres, des savoir-faire 
et des savoir-être aussi, probablement. Durant cette brève parenthèse qui file à toute 
vitesse (presque trop vite), Sabine Samba et Maria Filali esquissent un joli mariage de 
sensualité, de gestes brusques, violents… pour danser leur(s) histoire(s), leurs 
différences. Un mélange des pratiques, un melting-pot qui illustre ce tableau qui nous 
fait doucement rire tant il est évocateur pour beaucoup de jeunes femmes. Ces 
mouvements, cette mémoire des corps permet d’exprimer l’inaudible. Parfois, les mots 
prennent le relais,  viennent au renfort des corps usés, trempés.  
Une partie à deux, dansée, théâtralisée, sur fond de comédie dédiée aux trentenaires qui 
ne croient plus vraiment au Dr Mamour.  
D.M 
 
La Part’ de l’Autre 
Cie GestuELLE 
Du 31/03 au 08/04 au Glob Théâtre 
Pour avoir toutes les infos, tapez : http://www.globtheatre.net/  
Cie GestuELLE : http://www.compagnie-gestuelle.com/  
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Aqui !  – Lundi 11 Avril  2011 - www.aqui.fr 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 


